
    Quand Pedretti s’invite au musée d’art de Soleure  
 
    Sincèrement, quand nous pénétrâmes dans l’une des nombreuses salles 
consacrées au peintre Pedretti que nous ne connaissions ni des lèvres ni des 
dents, nous nous sommes posé la question de savoir si cela valait la peine 
d’exposer de telles croûtes ! Dont nous n’aurions pas voulu pour boucher une 
fenêtre !   
    La visite se prolongea néanmoins de salle en salle pour nous faire enfin 
découvrir des œuvres intéressantes. Ce qui ne changea guère notre impression 
générale que ce peintre, apparu par la photo et les documents comme un peu 
« gonflé », en une œuvre impressionnante, certes su produire de belles œuvres, 
mais laissa un nombre tout aussi grand de toiles peu convaincantes, où des 
couleurs crues, verts et bleus délavés n’inspirent aucun intérêt, pire, vous offre 
un sentiment de malaise.   
    Les trois pages qui suivent, excellemment écrites par un thuriféraire  de 
l’œuvre qui ne porte jamais un jugement négatif sur celle-ci, ce qui paraît 
inquiétant au vu d’une production aussi disparate, ne sont pas du tout de cet avis. 
Pedretti serait ainsi l’un des peintres suisses les plus importants du XXe siècle, 
ayant offert des paysages de son pays, des Grisons en particulier, une vision 
sublime.  
    Nous sommes loin de partager cet avis, tout en reconnaissant néanmoins que 
des œuvres plus soignées, est-ce une époque donnée de la vie de ce peintre, sont 
bien dignes d’entrer dans « la légende ». D’aucunes même seraient à emporter 
sous le bras ! Pour les autres, on vous les laisse.  
    Vaste exposition pourtant, qui occupe de nombreuses salles. Le public est très 
maigre, qui ne s’est probablement jamais pressé au portillon pour admirer 
l’artiste dans son étonnant parcours. Laissé à notre avis loin derrière des 
Giacometti ou des Amiet, et plus loin encore de Hodler, artistes dont on 
découvre de nombreuses œuvres dans ce même musée.  
    Il est très certainement interdit de photographier dans ce genre d’exposition. 
Raison pour laquelle nous nous sommes justement autoriser de garder le 
souvenir de quelques-unes de ces productions, histoire que vous puissiez les 
découvrir à votre tour.  
    Et si notre ton et nos propos aujourd’hui vous indisposent, ma foi tant pis. On 
croit sincèrement que face à une œuvre quelconque, on puisse avoir une opinion 
personnelle. Plus encore un ressenti qui ne doit rien à personne, fusse-t-il 
modeste, et même à côté de la plaque.   
 
 
 

 1



 

 2



 

 3



 

 

 4



 
 
Les nocturnes ou les scènes d’ambiance où Pedretti utilise largement les bleus au milieu desquels surgissent des 
jaunes modestes certes, mais néanmoins lumineux, constituent à notre avis le meilleur de l’œuvre du maître.  
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Ambiance « engadinoise », avec les maisons si typiques des localités alpestres de ce grand canton.  
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Une œuvre fascinante quoique mystérieuse. Faut-il voir ici des personnages évoluant en hiver derrière la barrière 
d’un jardin ?  
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